
LES PORTIQUES EN ARCADES Al7

meme de ces combinaisons rend difficile d’en degager les
principes. Il faut pourtant l’essayer.

Tandis que dans architecture byzantine, par exemple & Sainte-
Sophie de Constantinople ou A

Saint-Marc (fig. 304), ou dans
Varchitecture sicilienne de Pa- :
lerme (fig. 305), ou de Mon- &
treal (fig. 306), c’est encore la
colonne unique, surmontde d’un
chapiteau au tailloir tres &ner-
gique, qui supporte les retomb6es

d’arcs de section quadrangulaire;
— dans l’architecture romane et
surtout dans larchitecture go-

thique, les arcs deviennent de
plus en plus profil&s et inde-
pendants : les piliers des lors

 

 

 

 

 

    
    
 

 

 

 

 

 

    

  

 

     

 

consistent presque toujours en |
| > | :une sorte de noyau central, ! | 2mn! >

saillie, tres variees, qui sont, ä
des niveaux souvent differents,
les points de depart des arcs

VorCi. 307) qugucsunes 12nEeides sections les plus frequentes = _A o. ; 7 er__2des piliers, empruntees ä des pi- u. _. .

bas-cötes. On peut y trouver tous les &l&ments de Varchitecture
des portiques, tels que je viens de les indiquer. Plus tard m&me,
au xv° siecle, par exemple & leglise Notre-Dame de Brou, le

accompagene de colonnettes en DL m

| I Il

correspondants. i

liers d’eglises entre les nefs et les ArneMae

Elements et Theorie de VArchitecture.
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